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Editorial 
 

Comme les ailes des colombes sur leurs petits..., 
ainsi sont les ailes de l'Esprit sur mon cœur. 

Mon cœur se réjouit et tressaille  
comme un enfant tressaille dans le sein de sa mère. 

J'ai cru et j'ai trouvé le repos ; il est fidèle celui en qui j'ai cru. 
Il m'a béni de bénédictions et ma tête s'est tournée vers lui. 
Nul glaive ne me séparera de lui pas plus que nulle épée. 

Je me suis préparé, avant que n'arrive la perte, 
je me suis placé sur ses ailes incorruptibles. 

La vie immortelle m'a pressé et étreint, d'elle vient l'Esprit qui est en moi : 
Il ne peut pas mourir, car il est la vie. 

 

[Le Christ dit :] 
Ceux qui m'ont vu ont été étonnés parce que j'étais persécuté. 
Ils me croyaient anéanti, parce que je leur paraissais perdu. 

Mais l'oppression est devenue mon salut. 
J'étais devenu objet de mépris. 

Il n'y avait pas en moi d'envie ; je faisais le bien à tous les hommes, et j'en ai été haï. 
Ils m'ont cerné comme des chiens furieux (Ps 21,17),  

des insensés qui marchent contre leurs maîtres ; 
leur intelligence est corrompue, leur esprit perverti. 

Pour moi j'ai retenu les eaux par ma droite, ma douceur supportait leur amertume. 
Je n'ai pas péri, car je n'étais pas de leur engeance, ma naissance n'était point la leur. 

Ils ont cherché ma mort et n'ont pas réussi ; j'étais plus ancien que leur mémoire. 
Ils se sont rués sur moi en vain, ceux qui étaient à ma poursuite ; 

en vain ils ont cherché à supprimer le souvenir de celui qui était avant eux. 
Rien ne le dépasse le dessein du Très-Haut, son cœur est plus grand que toute sagesse. 

Alléluia ! 
 

Odes de Salomon (texte chrétien hébraïque du début du 2e siècle) 
n° 28 (trad. DDB 1981, p. 51 rev.) in EAQ 
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Pour nourrir la réflexion (‘Conviction‘ par André Gounelle in Evangile & Liberté, n°328 04/2019) 

 

En 1918, le Kaiser Guillaume II, 
tenu pour responsable des 
tueries et des catastrophes que 
venait de subir l’Europe, aurait 
dit : « Je n’ai pas voulu cela ». 

 

Une volonté indirecte ? 
 

Pourtant, Guillaume II a déclenché (ou contribué à 
déclencher, car il n’en est pas le seul responsable) la 
guerre ; il l’a fait parce qu’elle lui est apparue comme 
le moyen d’atteindre ce qu’il désirait : la puissance, la 
prospérité et l’indépendance de l’Allemagne. La 
guerre n’était pas son but, il la savait douloureuse et 
dangereuse ; il y a cependant consenti ; on pourrait 
dire qu’il l’a voulue indirectement pour parvenir à ce 
qu’il voulait vraiment, la gloire de sa dynastie et la 
grandeur de son pays. 
 

De nombreux textes chrétiens prêtent à Dieu une 
attitude qui ressemble beaucoup à celle du Kaiser. Ils 
expliquent que la mort de Jésus lui coûte, lui est 
pénible, le blesse et le fait souffrir, mais que 
néanmoins il la veut parce que sans elle il n’arriverait 
pas à mener à bonnes fins son dessein qui est de 
sauver l’humanité. Il la veut, non pas pour elle-même, 
mais pour ce qu’elle lui permet d’obtenir ; elle est un 
point de passage obligé. Le prix qu’il accepte de payer 
pour nous arracher à la perdition nous montre la 
profondeur et l’immensité de son amour. 
 

Un amour meurtrier ? 
 

À titre d’exemple, voici deux de ces textes, l’un 
protestant et assez ancien, l’autre catholique et plus 
récent. 
 

Au XVIe siècle dans la Confession de foi des Églises 
Réformées de France, dite de « La Rochelle », nous 
lisons : « Dieu envoyant son Fils a voulu montrer son 
amour et sa bonté inestimable envers nous en le 
livrant à la mort et le ressuscitant pour accomplir 
toute justice et pour nous acquérir la vie céleste. » Ce 
que Dieu veut, selon cette confession, c’est « montrer 
son amour », « nous acquérir la vie céleste » ; c’est 
pour cela qu’il livre son Fils à la mort. 
 

Le Catéchisme de l’Église catholique de 1992 écrit que 
Dieu a « permis » (il ne dit pas « voulu ») la Croix « en 
vue d’accomplir son dessein de salut ». Il ajoute : « En 
livrant son Fils pour nos péchés, Dieu manifeste que 
son dessein pour nous est un dessein d’amour 
bienveillant. » Dieu ne se borne pas à laisser faire, il 
agit « en livrant son Fils » parce que c’est le moyen 
d’atteindre son but. 

Quelle logique a-t-elle contraint Dieu d’en passer par 
là ? Ne pouvait-il pas procéder autrement ? Le 
catéchisme réformé de Heidelberg (1563) répond : « à 
cause de la justice et de la vérité de Dieu, il n’était pas 
possible de payer nos péchés autrement que par la 
mort du Fils de Dieu ». 
 

Des logiques étranges 
 

Pourquoi n’était-ce pas possible ? On a tenté de 
l’expliquer de deux manières. 
 

Selon la première, la « justice » exige que les péchés 
soient punis. En prenant sur lui la punition, Jésus nous 
en exonère ; ce qui correspond à l’idée ancestrale que 
la faute est avant tout un désordre et que le 
châtiment a pour visée principale de remettre les 
choses en place ; un pardon sans réparation ou une 
amnistie sans compensation n’est donc pas 
envisageable. Il faut que quelqu’un, coupable ou non, 
paie les péchés et mette ainsi fin au dérangement 
qu’ils ont introduit. Toute ancienne qu’elle soit, cette 
explication apparaît absurde : quand un innocent paie 
à la place du coupable, on ne rétablit pas un ordre 
perturbé ; ni la justice ni la vérité ne sont respectées. 
 

Pour la seconde, Dieu s’incarnant en Jésus a voulu 
aller jusqu’au bout de la condition humaine, en 
assumant ce qu’elle a de pire : le supplice horrible 
d’un condamné (injustement) à mort. La croix 
mènerait à son terme, jusqu’au plus profond de la 
souffrance et de l’humiliation, le « dépouillement » ou 
l’abaissement du Christ Jésus (Phil 2) et son 
identification avec les plus misérables. Autrement dit, 
Dieu aurait voulu la Croix pour être pleinement 
Homme. Si elle est plus honorable que la précédente 
cette explication me paraît trop relever de 
spéculations mythologiques et métaphysiques. 
 

Une défaite de Dieu ? 
 

Pour ma part, à la question que traite cet article je 
réponds « non ». Je ne crois pas que Dieu ait voulu, 
même indirectement, la mort de Jésus. À mon sens, 
elle n’entrait nullement dans ses plans, ses projets ou 
ses calculs. Comme le maître de la vigne de la 
parabole qui, après plusieurs messagers, envoie son 
fils pour parler aux vignerons rebelles et les 
convaincre (Lc 20,9-16), Dieu, après les prophètes, 
suscite et inspire Jésus (He 1,1-2) en espérant que les 
humains écouteront sa prédication, la suivront et se 
convertiront, c’est-à-dire changeront de 
comportement. Son attente a été déçue. Loin de 
s’inscrire dans les desseins de Dieu, la Croix 
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représente pour lui un revers. Le soir du Vendredi 
saint, il est un vaincu et non quelqu’un qui est 
parvenu au but qu’il poursuivait. 
 

Dans cette perspective, la Croix ne répond ni à 
l’obligation de rétablir un ordre perturbé ni à la 
volonté de pousser à son terme l’incarnation. Elle est 
un événement contingent lié à un ensemble de 
circonstances historiques et décidé par des autorités 
juives et romaines. Les choses auraient pu se passer 
autrement. Si Jésus n’avait pas été crucifié, il n’en 
serait pas moins le Christ et Dieu n’en aurait pas 
moins manifesté en lui son amour pour les humains. 
 

Mais, objectera-t-on, Dieu peut-il être mis en échec ? 
Se produit-il dans le monde des événements qu’il n’a 
ni ordonnés, ni autorisés ? Il me semble que la Bible le 
suggère. Contrairement à ce que des traductions 
discutables laissent entendre, elle n’affirme pas la 
toute-puissance de Dieu. Au contraire, elle raconte 
que souvent des humains (même ceux qu’il a choisis 
et avec lesquels il a fait alliance) lui désobéissent et 
agissent à rebours de ses volontés. Les paraboles sont 
à cet égard significatives : elles le comparent à un 
propriétaire que ses fermiers volent ou à un père 
auquel ses enfants désobéissent. Nous n’aurions pas à 
prier « que ta volonté soit faite » si elle n’était pas 
sans cesse contrariée. 
 

Dieu veut la vie 
 

Les multiples défaites que des hommes infligent à 
Dieu culminent dans la condamnation et l’exécution 
de Jésus. 

Cependant, Dieu n’est jamais totalement battu. S’il 
n’est pas tout-puissant, il est néanmoins puissant, et 
en aucun cas il ne se lasse ni ne jette l’éponge. Il perd 
des batailles, pas la guerre. Ses échecs ne posent 
jamais un point final. Il ne les accepte pas, il réagit et 
les surmonte. Après la désobéissance d’Adam et 
d’Ève, après le meurtre de Caïn, après le veau d’or, 
après les trahisons d’Israël et des Églises, il ne renonce 
pas ; il recommence et redresse la barre. 
 

Avec vigueur et inventivité, Dieu riposte à la Croix en 
ressuscitant Jésus. Il n’a pas abandonné les humains 
après ce qu’ils ont fait à son envoyé suprême. Il a su 
surmonter une situation aussi bloquée que celle de 
Golgotha. Le Vendredi Saint et Pâques jouent un rôle 
fondamental pour la foi chrétienne en ce qu’ils 
affirment que l’amour de Dieu ne s’éteint jamais et 
que sa puissance, même si elle n’est pas absolue, a 
toujours le dernier mot. Dieu désire la vie, la suscite, 
la rend triomphante ; ces événements nous en 
donnent l’assurance. Parler de sacrifice expiatoire ou 
de Dieu crucifié affaiblit ou brouille ce message. 
 

Aucune raison ne justifie ni n’excuse qu’on envoie 
quelqu’un à la mort. Dieu ne se sert pas de la mort, 
même comme moyen. Il n’a pas voulu la croix de 
Golgotha, il ne veut pas ce qui nous torture et nous 
anéantit. Par contre, il a voulu et opéré la 
résurrection, celle du Christ et la nôtre.  

A.G. 

 
 

Rapport de l'assemblée d'Eglise du 10 mars 2019 
 

1. Action de grâce et méditation 
 

2. Appel des membres 
Présence des membres : Sur 44 membres, 26 présents, 6 procurations et 12 absents. 
Le quorum est donc atteint 
 

3. Approbation du PV de l’A.E. 2018 
Le PV est approuvé à l’unanimité. 
 

4. Lecture du rapport moral et partage autour de la vie de l’Eglise et des projets proposés 
Le rapport moral pour l’exercice écoulé est approuvé à l’unanimité par l’assemblée. 
Concernant les perspectives et projets : 

 Pour le rayonnement et les ressources personnelles, il est souhaité qu’un groupe « Fil d’argent » soit 
créé. Ce groupe se réunirait une fois par mois ici au foyer et/ou en tournante chez l’un ou l’autre 
membre désireux de recevoir chez lui. Le groupe aura pour but de vivre un moment convivial de 
fraternité et d’échanges autour de questions posées par les participants.  
La date et l’endroit de la rencontre seront annoncés lors du culte. Ce projet est approuvé par 
l’assemblée.  
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 Ebauche d’un groupe de jeunes adultes qui a émergé par leur soin et qui envisage des rencontres 
dominicales après le culte (avec repas, moments spirituels et moments de détentes). Ils s’auto 
géreront. L’assemblée se réjouit de leur enthousiasme. 

 Parmi les aspects qui mériteraient d’être davantage soutenus ou promus, on relève la difficulté de 

maintenir à flot la production de notre journal « Le Protestant Liégeois » qui, malheureusement, 

n’est plus publié que trimestriellement. Cette restriction est due à la diminution du nombre 

d’abonnés payants mais aussi à la disparition de l’équipe de rédacteurs qui en porta la production 

avec brio pendant bien des années.  

Il serait bon que chaque groupe rédige régulièrement un petit article qui évoque ce qu’il vit. Nous 

pensons à l’école du dimanche, l’Entraide, le groupe de musique, le fil d’argent, etc… 

 Nous relevons aussi le travail discret mais capital assuré par le groupe ‘Foyer culturel’. Pour des 

raisons pratiques et de rigueur de gestion, l’équipe pense qu’il serait peut-être bon de transformer ce 

qui est actuellement une ‘association de fait’ en ASBL. Le but est de pouvoir dynamiser ce qui existe 

actuellement et illustre la présence protestante du point de vue culturel, ainsi que d’officialiser nos 

initiatives et avoir la possibilité d’obtenir de l’aide (subsides) dans un cadre de gestion protégé par un 

statut légal.  

Qui représentera l’asbl (CA) : Serge Mantovani, Ferdinand Dehousse, Vivette Gilbert et Vincent 

Tonnon. Le siège social : rien de changé il restera rue Lambert-le-Bègue 8. Les activités, elles, se 

feront tant dans l’église que dans la salle Jaccaud. 

Membres de cette asbl : CA, Consistoire, des membres LLB et, éventuellement, des personnes non 

membres de LLB mais dont le nombre ne pourrait excéder un tiers des membres. 

Remarques : 

- Il faudrait veiller à ce que la composante africaine qui fait partie intégrante de notre 

communauté soit aussi présente (et représentée) au sein de cette association. 

- Les statuts et le vote au 2/3 des voix par l’asbl et le consistoire. 

On vote oui à l’unanimité 

5. Élection au Consistoire 
Deux membres en fin de mandat et rééligibles : Vivette Gilbert et Antonio Mistretta (qui achevait le mandat 
de notre regrettée Guillemette Courdesse).  
Après le vote des 32 membres votants de l’assemblée :  
Sont réélus pour une durée de 4 ans. 

 Vivette Gilbert   32 oui 

 Antonio Mistretta 31 oui / 1 abstention 
  

6. Comptes 2018 et budget 2019 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
La situation financière n’est pas catastrophique, nous sommes en positifs mais les dons seraient les 

bienvenus. Décharge est donnée au trésorier à l’unanimité.  

Le budget 2019 pour un montant de 41.200,00 € (équilibré en recettes/dépenses) est approuvé à 
l’unanimité. Excellent travail de Samuel Haguma notre trésorier. L’assemblée l’applaudit chaleureusement. 

Dépenses 2018 

Budgété 
41950,00 

Réalisé :  
38 905,71 € 

Ecart : 
-3 044,29 € 

Recettes 2018 

Budgété  
41 540,00 € 

Réalisé : 
41 147,81 € 

 

Ecart :  
-392,19 € 
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7. Points ajoutés en début de séance et divers (facultatif). 

- Pour suivre le RGPD on demande à l’assemblée de remplir le formulaire ad hoc. 

- Vincent Tonnon a souligné le travail de fourmi effectué par Michel et Jean-Claude Malherbe. 

Applaudissement de l’assemblée. 

Nous remercions notre modérateur, Serge SCHMITZ, qui a dirigé notre assemblée d’Eglise avec brio. 
La séance se clôture par la prière et le partage d’un repas chaleureux et agréable.  
 

Pour l’assemblée,  Chantal FICHER 

 

Un nouveau groupe à l’Eglise : « Polyphonie » 
 

Depuis l’Avent, un quatuor d’accompagnement 
des cantiques s’est formé autour de Stéfan, notre 
Chef de Musique. Le but de cette prose est de 
vous présenter le quatuor.  
 

Stéfan, est à l’accordéon. Il accompagne depuis 
déjà plus de quatre ans  les cantiques de dimanche 
en dimanche. C’est notre Chef de musique. Il est 
doux, tendre et timide mais 
quand il se fâche, très 
rarement, c’est pour vous 
remettre les notes en place.  
 

Théophile est à la 
trompette. C’est un garçon 
taiseux mais lorsque nous 
répétons, il devient notre 
« cheval fougueux » qui, 
inspiré par sa foi 
débordante, nous fait des fioritures auxquelles 
nous ne nous attendons pas. C’est perturbant, 
inventif et novateur.  
 

Christoph est au trombone. Il a repris son cher 
trombone après l’avoir délaissé pendant 25 ans. 
Christoph est motivé, comme nous tous, il vient 
aux répétitions, prêt à en découdre avec les 
cantiques à apprendre car il a déjà répété seul, 
pendant la semaine au Foyer. Il est présent pour 
répéter et non pour folâtrer, ses obligations 
familiales et professionnelles sont très 
importantes : Le travail d’abord, jusqu’à ce que 
l’exécution des cantiques soit bonne, puis la 
détente. Mais, comme c’est agréable de travailler 
avec lui car tout est sujet à rigolade : c’est un 
puriste comme Stéfan, en plus d’être un gai luron. 
De plus il a trouvé notre cantique fétiche : « Au 
dernier jour ». 
 

Ces trois personnages ont une formation musicale 
et savent déchiffrer une partition sans aucune 
difficulté, loin s’en faut. 
 

Quant à moi, je suis au piano, par hasard, car je ne 
sais pas déchiffrer une partition correctement 
faute de n’avoir pas de formation musicale. Zut, 
j’oubliais qu’il y a 68 ans je me suis retrouvée 

incidemment dans une 
classe de piano pendant un 
an.  Je suis l’ovni du quatuor 
qui joue d’une main et 
d’oreille.  
 

Ainsi, entre Stéfan, le chef 
musicien émérite sorti du 
Conservatoire, Théophile, le 
musicien habité et 
extravagant, Christoph, le 

musicien puriste et méticuleux puis moi, l’élément 
improbable qui s’applique du mieux possible, 
notre quatuor accompagne, sans prétention, deux 
dimanches par mois les paroissiens. Les fausses 
notes sont courantes, mais la bonne volonté du 
quatuor est bien là. Notre osmose est palpable et 
tous, avec nos qualités et nos défauts, nous 
passons des moments privilégiés lors des 
répétitions et lors des cultes car une amitié nous 
soude. Dès lors, soyez bienveillants envers nous, 
même si parfois nous ne sommes pas à la hauteur 
de vos attentes.  
 

Notre quatuor aimerait bien devenir un quintet ou 
plus. Si vous jouez d’un instrument de musique et 
que vous aimeriez vous joindre à nous c’est avec 
les bras grands ouverts et des notes pétillantes 
dans les yeux que nous vous accueillerons. 
 

Christiane Fabry, pour « Polyphonie »
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Entrevue… 
 
 

De passage chez Christoph et Karoline, nous avons bavardé de tout et de 
rien, quoique… 
 

J’avais pas mal de questions à leur poser, pourtant cela me semblait assez 
indiscret d’entrer dans leur vive privée lâchement. 
 

Puis, me sentant plus à l’aise après quelques confidences de part et d’autre 
je me suis permise de leur poser quelques questions. 
 
 

CF  – Vous venez de me dire que le protestantisme était votre religion. 
Comment avez-vous connu la paroisse de Lambert-Le-Bègue ? 
 

Christoph – Nous voulions faire baptiser notre fils Henri pour respecter « la 
tradition » des deux familles. J’ai donc cherché sur internet la paroisse protestante la plus proche de notre 
maison. Il s’est avéré que Lambert-Le-Bègue n’était qu’à un jet de pierres de chez nous, j’ai envoyé un mail 
au Pasteur. Mais, après quelques semaines, je n’avais toujours pas de réponse. 
 

CF – C’est très bizarre car notre Pasteur répond très vite aux mails reçus. 
 

Christoph - C’était en juillet. 
 

CF  – En juillet, notre Pasteur était en vacances et vous ne le saviez pas. 
 

Christoph – Je me demandais pourquoi je n’avais pas de réponse. J’ai donc décidé quelques semaines plus 
tard de me rendre au temple. Henri était dans sa poussette et comme le culte avait déjà commencé, j’ai 
fait les cent pas devant l’entrée du temple en attendant que le culte soit terminé. Le Pasteur m’avait vu 
pendant sa prédication et dès l’office terminé il s’est présenté à moi et m’a demandé pourquoi je n’étais 
pas entré dans le temple. 
 

Karoline – En Allemagne on ne se permet pas d’arriver en retard pour le culte et si c’est le cas, on attend 
pour ne pas déranger le Pasteur et les paroissiens. 
 

CF  – Je suppose que Notre Pasteur t’a mis à l’aise immédiatement. 
 

Christoph – oui, puis il m’a demandé si ce n’était pas moi qui lui avais envoyé un mail pour faire baptiser 
Henri. J’ai confirmé que c’était bien moi et notre Pasteur m’a dit : « ce n’est pas parce que les familles 
veulent respecter la tradition que c’est une raison pour baptiser un enfant ». Puis nous avons pris rendez-
vous et le Pasteur est venu nous rendre visite. Il a fait la connaissance de Karoline et nous il nous a expliqué 
quel était l’engagement que nous prenions en faisant baptiser notre fils. 
 

CF - Et finalement le baptême a eu lieu ? 
 

Christoph – Oui, Karoline et moi, ainsi que nos familles respectives n’oublieront jamais cette célébration. 
Le Pasteur, sachant que nos familles étaient germanophones et ne comprenaient pas le français a eu la 
prévenance de faire un culte de baptême en deux langues, français et allemand grâce à l’aide de Madame 
Colette Louon aidée de Monsieur Jean Klinkenberg, d’origine allemande qui a traduit toute la prédication. 
Colette a été le relais pour lire la prédication en allemand au fur et à mesure du déroulement du culte. 
Quant aux cantiques, ils avaient été choisis pour que chacun puisse les interpréter dans leur langue 
respective. Ce fut un moment marquant et béni de Dieu. Nos familles ont été tellement charmées par cette 
attention qu’elles en parlent encore. Elles ne connaissaient pas cette ouverture d’esprit et l’accueil que 
tout le monde nous a réservé.   
Que dire du verre de l’amitié après le culte ? Les paroissiens nous ont entourés et leur accueil restera à 
jamais au fond de nos cœurs.  
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CF – Finalement, vous avez été surpris par la manière dont nous accueillons et entourons chacun si je 
comprends bien ? 
 

Karoline – Oui, l’accueil au temple et l’accueil liégeois en général est tellement chaleureux. Nous nous 
sentons intégrés à la communauté de Lambert-Le-Bègue. D’ailleurs, notre manière de vivre a changé et 
notre spiritualité est en parfait accord avec notre recherche de l’amour de Dieu.  
 

CF – Finalement, tu t’impliques de plus en plus dans la communauté puisque tu as décidé de ne plus bouder 
ton trombone et que désormais tu fais partie du quatuor « Polyphonie ». 
 

Christoph – En effet, je n’aurais jamais imaginé qu’après 20 ans, je reprenne mon trombone. 
 

CF – Quel a été votre dernier engagement dans notre communauté ? 
 

Karoline – Nous sommes devenus membres actifs après y avoir mûrement réfléchi. Maintenant, nous nous 
sentons « à la maison » au temple et heureux d’y retrouver des amis en Christ. Nous voulons vraiment 
nous impliquer dans la vie de la paroisse et au pro rata de nos horaires nous ferons le maximum pour 
participer activement à la vie communautaire de Lambert-Le-Bègue. 
 

CF  – Merci à vous deux. 
 

C. FABRY  

 
 

Dans la Famille de l’Eglise 
 

Ces derniers mois, plusieurs membres de l’Eglise ou d’anciens ont été éprouvés.  
Nous pensons et portons dans nos prières…  

 Mady Wéris qui lors d’une chute se fractura des vertèbres et doit rester alitée de longues 
semaines. Ce qui, par-delà les douleurs, lui demande aussi beaucoup de patience.  

 Maurice Henri, qui est hospitalisé et, à 96 ans, souffre d’un sérieux affaiblissement.  

 Jeanine Gilbert, qui, pour assurer sa sécurité et un meilleur confort de vie, a dû quitter son 
appartement et rejoindre une maison de repos (Les Tournesols). Ce qui ne se vit jamais sans un 
sentiment d’arrachement.  

Notre pasteur a aussi été appelé pour présider le service funèbre de madame Margarette Ghieler-Kopske, 
ancienne membre de la communauté de langue allemande et de la Rédemption. Nos prières et nos 
fraternelles pensées accompagnent Madame Hilde Ghieler, sa fille.  
Enfin, c’est une nouvelle toute chaude que nous avons la joie de partager avec vous en vous annonçant la 
naissance d’une petite Juliette, fille de Sarah et Sylvain Revelard-Dehousse, et petite-fille de Ferdi et 
Dominique Dehousse.  Toutes nos félicitations aux heureux parents, à Alexandre, Margaux ainsi qu’à ses 
grands-parents. 
 

L’équipe de la diaconie 

 

Le Service Social des étrangers nous invite 
Le Conseil d’administration du Service Social des Etrangers vous communique deux dates importantes à 
retenir : 
  - le jeudi 13 juin 2019 à 17h30 : Assemblée générale du SSE Liège 

- le samedi 16 novembre 2019 à 19h : Action de solidarité  
 

SSE - SIREAS Liège  

Rue Lambert-Le-Bègue, 8 

4000   LIEGE 
Téléphone & Fax : 04/ 223 58 89  

Courriel : sseliege@hotmail.com  

mailto:sseliege@hotmail.com
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par  

le Professeur Serge Schmitz  
Géographe à l’Université de Liège,  

Président de la Commission sur les Systèmes Ruraux Durables  

de l’Union géographique internationale. 

 

 

 

 

Les changements climatiques  

par le petit bout de la lorgnette 
 

11 Mai 2019, 16h30 

 
 

 
 « On est plus chaud, plus chaud que le climat ! » scandent les jeunesses de nombreux pays. Car, il est vrai que l’on 

voit peu de prises de décisions radicales de nos politiciens pour contrer cet avenir sombre que les prévisions des 
experts climatiques dépeignent. Il est cependant vrai que le système terre est complexe et que les solutions pour 

mitiger cette augmentation de la température globale ne sont pas simples. Et puis, finalement, selon leur lieu de 

vie, leurs activités, leurs revenus, tous les êtres humains ne seront pas touchés de la même façon.  
 

Le Foyer culturel Lambert-le-Bègue vous convie à une après-midi pour explorer ces 

changements climatiques, les discours scientifiques et les perceptions de divers habitants du Sud. A travers 

des rencontres avec des pêcheurs des îles Batanes, des éleveurs des steppes algériennes, des agriculteurs 

bamilékés des haut plateaux du Cameroun ou des paysans de l’altiplano Mam au Guatemala, Serge 

Schmitz racontera comment ces habitants de la terre, proches de la nature, constatent des variations 
climatiques et entrevoient leur futur. Il soulignera également comment les discours sur les changements 

climatiques influencent leurs perceptions et tendent à estomper de nombreux autres facteurs.  

Partir au bout du monde pour interroger les changements climatiques et leurs perceptions permet un 

retour sur nos questions et nos responsabilités, histoire de dépasser la vision restreinte que nous offre, 

trop souvent, le petit bout de la lorgnette.  

 

PAF : libre.  (Un moment convivial avec vente de bières spéciales et boissons diverses au profit des activités du Foyer culturel 

suivra la conférence.) 
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Allons voir plus loin, veux-tu ? 
 

Mais, pas si loin ! Juste à côté en fait, chez nos voisins allemands, dans une toute petite ville absolument 
magnifique : Trier, mieux connue chez nous sous le nom de Trêves. 

 
Des maisons à colombages, d’autres aux façades peintes et parfois ornées de personnages polychrome, la 
ballade dans ce bourg est un vrai régal pour les yeux ! 
 
La Cathédrale et église Notre Dame (Liebfrauenkirche) est tellement impressionnante qu’on se croirait dans 
une des grandes capitales chrétienne du monde ! 
 
Après l’avoir visitée (il faut au moins deux bonnes heures) on sort par 
la Liebfrauenstrasse que l’on descend pour se retrouver devant un 
ensemble de constructions des plus étonnants : une «  Tour rouge » 
et un immense bâtiment de style….romain . 
 
Il s’agit de la Basilique Constantin, une « aula » (galerie couverte) 
bâtie entre le III et IVème siècle et qui servait de salle du trône à 
l’empereur Constantin. 
A l’époque elle était habillée intérieurement de marbre avec des effigies. Le plancher ET les murs étaient 
chauffés ! 
Elle faisait partie de l’enceinte du palais impérial dont les vestiges, découverts en deçà, sont aujourd’hui 
bien visibles. 

 
La bâtisse connut pas mal de transformations au cours des siècles et 
ce n’est qu’en 1846-1856 qu’elle retrouva son architecture romaine 
d’origine grâce à l’initiative du roi de Prusse Frédéric-Guillaume IV.  
Elle fut dévolue au culte réformé, ce qu’elle est toujours 
aujourd’hui. 
 
Je dois bien avouer que c’est le temple le plus étonnant qu’il m’ait 
été donné de visiter. 
 

C’est la reconstitution de la plus vaste salle qui nous soit parvenue de l’Antiquité. Elle a une largeur de 
32,60m et une hauteur de 36m avec une longueur de  71m (imaginez quel sapin on peut y mettre à Noël!!) 
La salle est si vaste qu’un écho de 7 secondes répond au grand orgue !  
L’organiste doit donc jouer en conséquence…du grand Art. 
 
Pour la petite histoire, elle fut entièrement détruite lors d’un incendie en 1944 et sa reconstruction après la 
guerre s’est faite, fort heureusement, dans le plus grand souci historique. 
 
Il paraît que la communauté de cette église est assez importante, malheureusement je n’ai pas pu trouver 
d’information à son sujet. 
A moins que...un petit week-end à Trier ? 
Rien de tel qu’une rencontre réelle plutôt que virtuelle, non ? 
 
A bientôt, ailleurs ... 
Vivette 
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Billet d’humeur 

LE MOTARD PHILOSOPHE 
 

Avec les beaux jours fleurissent les motards sur 
nos chemins, fleurs parfois vénéneuses pour la 
circulation routière et les autres usagers en tous 
genres. 
Ce ne sont pas tous des bandits, tant s’en faut, 
l’historiette que je vais vous raconter le prouve. 
 

Automne 2018.  
Vos retraités préférés vadrouillent encore par 
monts et par vaux, dans cette France charmeuse 
et accueillante. Une halte s’impose, dans un petit 
hôtel dont les Français ont le secret. Le dîner 
(appellation du cru, il faut bien se mettre à la 
langue du pays) s’achève dans le bonheur total, 
lorsqu’une voix joyeuse s’annonce à la réception 
et commence à baratiner un max. Tiens, un 
compatriote d’Anvers, parfait bilingue (voire plus) 
et bavard ! Etant donné l’heure, notre homme, 
motard de son état, monte se coucher sans plus 
tarder. Fin de l’épisode. 
 

En êtes-vous certains ?   
Connaissant votre scribe, sa curiosité naturelle 
des gens et de leur vie, elle ne rate pas son coup, 
au petit déjeuner, lorsqu’elle voit notre homme 
en question, seul à table. Une conversation 
sympa s’engage et notre Anversois déroule en 
peu de temps un brin de sa vie : veuf depuis peu 
de temps, son épouse étant décédée d’un cancer 
non décelé à temps, notre ami a empoigné sa 
moto et s’est mis à sillonner les routes d’Europe, 
par l’Allemagne, la Suisse et l’Italie pour 
arriver…au Portugal où un de ses enfants habite. 
Ancien photographe qui a bien gagné sa vie, à ses 
propres dires, il a distribué ses biens meubles à 
ses enfants, n’a gardé que son bel appartement à 
Anvers –assurance vieillesse en vue de la maison 
de retraite !- et, à 72 ans, s’est mis en route pour 
avaler des milliers de km en costume de motard. 
Rien d’extraordinaire, me direz-vous. 
 

Patience, attendez la suite.  
Notre motard est un artiste, je vous ai dit sa 
profession et, en connaisseur, il apprécie les 
paysages et autres splendeurs que la nature lui 
offre. Il photographie, s’arrête, parfois très 
longtemps, au point d’oublier l’heure, trompeuse 
en été et en automne. Pas de logement en vue ? 

Auberges et hôtels fermés ? Aucun problème : 
une prairie verdoyante, un banc, un abri de bus 
feront l’affaire. 
N’est-ce pas si inconfortable, lui demandé-je, 
pensant au sur-matelas que nous transportons 
pour moi à travers le monde entier, vu l’état de 
mes vertèbres !  
Mais non, madame, on se couche, on ferme les 
yeux et on dort ! 
Rires joyeux à l’appui. 
 

Quelle belle rencontre !  
Car, indépendamment de l’anecdote, notre 
homme nous a fait partager son amour et son 
admiration pour la nature, sa « dégustation » des 
paysages, ses méditations et voyages lents : du 
« slow tourisme », au point d’oublier tout le 
reste.  
Il aurait pu s’enfermer dans son appartement à 
Anvers, se recroqueviller et s’enkyster sur sa 
peine, mais il a préféré partir très simplement à la 
rencontre des chemins et des gens, car un bavard 
chaleureux pareil rencontre inévitablement ses 
semblables et partage avec eux. 
 

Un seul regret : j’ai loupé le coche : j’aurais dû lui 
demander ses coordonnées pour l’inviter chez 
nous et cultiver sa philosophie de vie avec lui : 
partir quasi sans rien, s’arrêter où on se plaît, 
oublier le temps qui fuit, méditer. 
Mmmmmmmmmm. Le bonheur ! 
 

Après tout, pourquoi ne pas s’y mettre aussi ? 
Lâcher du lest… N’est-ce pas ce que Jésus 
conseille au jeune homme riche, en ajoutant le 
partage ? 
Admirer la nature sans souci et sans remords… 
Les oiseaux du ciel et les lis des champs ne se 
tracassent pas de leur sort, mais font confiance 
au Créateur pour demain et les jours qui suivent… 
Méditer et prier, en symbiose avec la nature et 
ses beautés… Le beau temps nous y invite. 
Mais pas seulement : en toute saison, 
l’émerveillement devant la Création peut nous 
saisir et gonfler nos cœurs de reconnaissance. 

 
Yvette Vanescote 
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Si vous désirez profiter de l’excellent repas offert à un prix très démocratique, il faut vous inscrire et payer via 

www.profest.be   Vous pouvez le faire jusqu’au 13 mai 2019. 

Au menu : goulash (viande ou végétarien) + une crème glacée au marché créatif pour seulement 8€. 

www.profest.be  

https://www.facebook.com/Profest2019/  

http://www.profest.be/
http://www.profest.be/
https://www.facebook.com/Profest2019/
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Fête de la musique 
Le 23 juin 2019 à Liège au temple protestant,  

6-8 rue Lambert le Bègue 
 

Concert préparé par le CRR sur le thème : 

 Musique sacrée et profane des quatre coins du monde.  

Célébration de la lumière 
 

Au programme : 

14h30 : Accueil + un mot sur l’architecture du lieu. 

 

14h40  "Bonne idée!" Toute jeune chorale animée par Frédérique Lemoine 

 Avec notamment « Bonne idée » de J.J. Golmann 

 

15h00 un conte de musique. Cœur de jade, conte du Vietnam. 

 

15h05 Chœur de la paroisse orthodoxe Saint-Alexandre Nevsky et Saint-Séraphin de 

Sarov  de la rue du Laveu à Liège, sous la direction de Nadejda Galaka. 

Musique liturgique russe. 

 

15h25 un conte de musique. L’origine de la musique, conte breton 

 

15h30 Duo issu de la communauté des Yézidis de Liège.  

Avec Suleymann et Radjé Agirman.  

Chants et musiques traditionnels yézidis. 

 

15h50 Damien Nautet virtuose de la trompette 

Haendel, Purcell et quelques modernes surprises. 

 

16h10 Conclusion avec un conte : Nasr Eddin trouve la note, conte yézidi  

 
 

 
Frédérique Lemoine est diplômée en Égyptologie et en journalisme. 

Elle a groupé autour d’elle de jeunes liégeois qui vivent entre Bruxelles et Liège. 

 

Nadejda Galaka est ukrainienne, mère au foyer et cheffe de la chorale paroissiale de l’église russe de la rue du Laveu à Liège 

 

Suleymann Agirman est en Belgique depuis 1989, travaille dans le social et est responsable du centre culturel yézidi de la rue de 
Porto à Liège. Il chante avec sa sœur Radjé Agirman. 

 

Damien Nautet est trompettiste diplômé du conservatoire, professeur de musique dans le secondaire. 

 

Pierre-Paul Delvaux est un enseignant de lettres à la retraite et conteur tout terrain. 
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Avril-Mai-Juin 2019 

 
 

 
 
 

 Les cultes ordinaires se déroulent chaque dimanche à 10h30 ; 

 Durant ceux-ci - sauf pendant les congés scolaires - une garderie, l'école du dimanche et le groupe 

prék sont organisés. Vos enfants sont donc les bienvenus et attendus !!!  

 La Cène est célébrée les 1er et 3ème dimanches du mois. 

 Le groupe musical ‘Polyphonie’ se réunit le samedi, à 10h30, au temple. 

 Chaque 2ème vendredi du mois, à 19h30 à Marcellis : Cercle d’étude biblique et théologique 

 L’Entr’Aide Protestante Liégeoise, Asbl  ouvre ses portes chaque lundi (sauf en période de vacances) 

dès 13h. Mais dès le matin l’équipe est à l’œuvre pour préparer le vestiaire, la soupe et les tartines. 

Votre solidarité et votre générosité sont à la base de ses possibilités d’actions. (Compte : IBAN  BE52 

7805 9004 0909 – BIC  GKCCBEBB) 

 Les modifications exceptionnelles de l’une à l’autre de ces activités ordinaires sont annoncées lors 

du culte, via le site web et la page Facebook ou par email.  

 

 Consistoire : les 28/4, 2/6 et 30/6 après le culte (dates à confirmer). 

 Dimanche 2 juin, culte en commun avec les catéchumènes des deux communautés au temple du 

Quai Marcellis. Attention : Pas de culte à Lambert-le-Bègue ce dimanche-là !!! 

  Programme de la semaine  

o Jeudi 18 avril, 19h30 à Ans-Alleur (rue Ennot), Nous nous souvenons de la première Cène. 

Célébration suivie d’une agape.  

o Vendredi 19 avril, 19h00, à la Rédemption, nous nous souvenons de la passion du Christ. 

Culte du vendredi saint. 

o Dimanche 21 avril. C’est Pâques, Christ est ressuscité ! 

A Lambert-le-Bègue, à 09h00  le petit déjeuner (Inscriptions : Georgina Droussy : 0477 48 59 

26 ou infos@lambert-le-begue.be ) et à 10h30 (précise) culte de Pâques !  

 Le 8 mai, FUTPB (40 rue des Bollandiste à 1040 Bruxelles), leçon publique du professeur B. Hort : 

‘Les atouts du protestantisme belge’ (cf. page 14) 

 Le 11 Mai 2019, 16h30, conférence-partage par Serge Schmitz sur le thème : « Les changements 

climatiques par le petit bout de la lorgnette". (cf. page 10) 

 Le 30 mai, rassemblement national ‘Profest’ à Gand (cf. page 13) 

 Le jeudi 13 juin, à 17h30 : Assemblée générale du Service Social des Etrangers de Liège (salle 

Jaccaud, rue Lambert-le-Bègue 8 à 4000 Liège) (cf. page 9) 

 Le 23 juin, dès 14h30 : Fête de la Musique avec concert au temple préparé par le CRR sur le thème : 

Musique sacrée et profane des quatre coins du monde. Célébration de la lumière (cf. page 15) 

 

 

 
 

RCF-Liège (98,3 FM)  

Regards croisés (Œcuménique) 

Chaque deuxième  vendredi du mois à 18h30  

Protestant ? Parlons-en ? / 
Les cinquième vendredi du mois à 18h30  

Rediffusion le samedi suivant à 23h00, Et le dimanche suivant à 17h00 

mailto:infos@lambert-le-begue.be

